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L’alimentation du jeune 
enfant

L’alimentation est le domaine de tout 
ce qui se rapporte à la nourriture 
permettant à un organisme vivant de 
fonctionner, de survivre.

Dès sa naissance, manger est une des 
activités préférées de votre enfant, 
non seulement parce qu’il en a besoin 
mais aussi par ce que cela constitue 
un tendre moment d’échanges avec 
vous.

Si manger est un besoin vital, l’appétit, 
qui est le désir de manger, dépend, 
chez l’être humain, de facteurs 
physiologiques. Selon la relation à la 
personne qui offre la nourriture, selon 
l’ambiance, il sera, chez le nourrisson 
et l’enfant, sujet à des aléas.

L’affectif l’emporte sur le besoin. Par 
exemple, un humain peut manger « 
pour faire plaisir » et à l’inverse, il peut 
ignorer sa faim (le besoin de manger) 
dans une situation conflictuelle ou 
angoissante.

Chaque enfant est unique : il est 
important d’être à son écoute et 
de s’adapter à ses besoins.

La Communauté de Communes 
de l’Aire Cantilienne, via son service 
petite enfance, a souhaité mettre à 
votre disposition ce guide portant sur 
l’alimentation du jeune enfant.

Il fait écho à la conférence donnée sur 
ce même thème en novembre 2017.

Bien s’alimenter est essentiel et donner 
de bonnes bases à votre enfant est 
primordial pour son développement, 
sa croissance, pour le prémunir de 
l’obésité et de différentes maladie 
liées à la mal-nutrition. Et sur notre 
territoire, nous avons à coeur que nos 
enfants grandissent dans les meilleures 
conditions possibles, c’est pourquoi 
nous vous offrons ce livret.

Je vous souhaite donc une bonne 
lecture.

Les professionnels des services «petite 
enfance» de la CCAC sont à votre 
écoute pour toute question relative à la 
garde de votre enfant. Vous retrouverez 
à cet effet les informations et contacts 
en dernière page de ce document.

François DESHAYES
Président de la 

Communauté de 
Communes de l’Aire 

Cantilienne

Réalisation : CCAC - Maison du RAM-P 
Illustrations : CCAC - Fotolia - Couvertures des ouvrages de la Bibliographie



Les tous premiers repas 

Le lait comme seul aliment lors des 
premiers mois.
Le lait constitue l’aliment essentiel 
et unique du bébé de sa naissance à 
l’âge de 4-5 mois. Il contient tous les 
nutriments nécessaires à sa croissance 
et à la prévention des infections. A la 
naissance de l’enfant, la maman choisit 
entre l’allaitement maternel ou artificiel, 
que ce soit au sein ou au biberon, 
la tétée est un moment d’échange 
privilégié avec votre enfant. Durant ce 
moment, c’est la relation à l’autre qui 
est primordiale pour le nourrisson, par 
rapport à la satisfaction du besoin (de sa 
faim, en l’occurrence).

L’allaitement maternel
Nourrir votre bébé au sein est le mode 
d’alimentation le plus adapté à ses 
besoins durant les premiers mois de 
sa vie. En effet, le lait maternel contient 
des protéines assurant la protection 

immunitaire et l’équilibrage de ses 
composants évolue en fonction du 
développement de l’enfant. Le rythme 
et la durée des tétées varient selon les 
besoins de votre bébé. 

Le sevrage
le dictionnaire petit robert indique que 
sevrer vient du latin separare : séparer. 
Il signifie : « cesser progressivement 
d’allaiter ou d’alimenter en lait un 
enfant, pour lui donner une nourriture 
plus solide ».

Le plus important est dit, c’est un 
processus progressif qui consiste à 
frustrer de la nourriture arrivant par 
succion et à remplacer cet aliment 
liquide exclusif qu’est le lait par un 
aliment accessoire parmi tant d’autres.

Le sevrage est aussi l’occasion d’une 
séparation d’avec la mère, comme 
d’une « seconde naissance ».

Il n’y a pas d’âge précis pour sevrer 
un enfant, ni de méthode, mais 
des précautions à prendre car cet 
événement est important et ne se 
limite pas à un changement pratique, 
mais entraine tout un bouleversement 
affectif et structurel. 

Pour l’enfant, le sevrage est la condition 
d’une extension des champs de son 
expérience : progressivement, il va 
découvrir tout un monde nouveau de 
goûts, de consistances, mais aussi, il va 
peu à peu abandonner cette relation 
de grande proximité avec sa mère pour 
explorer un autre univers plus vaste.



L’alimentation au biberon
Le choix du biberon a un côté plus 
rassurant pour certains (on sait quelle 
quantité de lait l’enfant a bu) et de 
liberté, (pouvoir demander de donner 
le biberon), et ce choix peut permettre 
aussi au père d’être plus impliqué.

Si vous nourrissez votre bébé au 
biberon, sachez que les laits infantiles 
“1er âge” sont bien adaptés à ses besoins. 
Demandez conseil à votre médecin ou 
à votre pédiatre pour savoir quel lait 
acheter, quelle quantité lui donner, 
comment le préparer, quel type de 
tétine choisir, … pour adapter au mieux 
ce moment par rapport à votre enfant.

Le lait « 1er âge » appelé aussi « lait pour 

nourrissons » est destiné à remplacer le 
lait maternel pendant toute la période 
où votre enfant n’a qu’un seul aliment, 
jusqu’à 4 mois révolus : le lait.

Le lait « 2ème âge » est moins proche du 
lait maternel que le lait « 1er âge », cette 
prépara¬tion appelée aussi « lait de 
suite » est destinée à votre bébé à partir 
du moment où il commence à avoir au 
moins un repas complet par jour sans 
lait, c’est-à-dire entre 4 et 6 mois.

Le lait « de croissance » , proche du lait 
« 2ème âge», lui, convient aux enfants à 
partir de 1 an et jusqu’à 3 ans, il permet 
notamment des apports suffisants en 
fer.



Le plaisir de manger
Si « bien manger » revient à couvrir tous 
ses besoins en termes de calories et 
nutriments à l’aide d’une alimentation 
variée. 

Il est une autre notion essentielle : 
le plaisir de savourer, de goûter, de 
découvrir de nouvelles saveurs et de 
partager un moment de convivialité.

La diversication alimentaire
La diversification alimentaire est une 
période de transition correspondant 
au passage du lait à une alimentation 
variée qui va petit à petit se rapprocher 
de celle de l’adulte. 

A partir de 6 mois 
le lait maternel ou 
infantile ne couvre 
plus tous les besoins 
de l’enfant. Il devient 
alors nécessaire 
d ’ i n t r o d u i r e 
progressivement d’autres aliments pour 
assurer une bonne croissance. 

Proposez régulièrement de l’eau à 

l’enfant lors des repas. Au fur et à 
mesure que les nouveaux aliments sont 
introduits, l’enfant a besoin de boire 
plus car ceux-ci contiennent moins 
d’eau que le lait. Optez pour une eau 
pure faiblement minéralisée. Les jus 
de fruits ne sont pas indispensables. Ils 
peuvent ne pas être proposés avant 6 
mois et doivent rester limités, pour ne 
pas couper l’appétit.

Les légumes bien tolérés par l’estomac 
de bébé sont les haricots verts, épinards, 
courgettes sans pépin ni peau, blanc de 
poireaux, carottes, mais aucun légume 
exotique. Pour les fruits, commencez 

par la poire, la pomme, la 
pêche et l’abricot.

Les viandes et poissons sont 
sources précieuses de fer. 
Le jaune d’oeuf seul peut 
également être introduit 
vers 7 mois. On attendra 
les 1an pour le blanc d’oeuf 

(source d’allergies). 

«...savourer, de goûter, 
de découvrir de nouvelles 
saveurs et de partager un 
moment de convivialité ».



A CHAQUE ÂGE SES ALIMENTS

Âge Laitage Légumes Fruits Viandes/poissons Féculents Autre

4-6 mois

Lait maternel 
ou lait infantile

Yaourt
3 fois / jour

Céréales infantiles sans
gluten

6-9 mois

Yaourt 

Fromage blanc

Petit-suisse

2 fois / jour

Légumes cuits
Carotte

Courgette
Epinard

Haricot vert
Tomate

Blanc de poireau
Petits pois

200g, 2fois/jour

Fruits cuits
Pomme

Poire
Pêche

Abricot
Banane
Prune
Coing
130g,

2 fois / jour

Boeuf
Veau

Dinde
Porc

Agneau
Cabillaud
Saumon

Lotte
Colin
Sole

Jaune d’oeuf
15g midi

Petites pâtes
Riz et blé

(Bien cuits)
Semoule
Tapioca

Pain
5 c à s (20g)
1 fois / jour

Huile végétale
(tournesol colza…)

beurre
Vanille

Fleur d’oranger
Fines herbes

9-12 mois

Yaourt
Fromage blanc

Petit-suisse
2 fois / jour

Légumes cuits
Chou, Chou-fleur...

Poivron
Aubergine

Asperge
Céleri

Concombre
Navet

Potiron
220g, 2fois/jour

Fruits cuits
Fraise

Framboise
Cassis

Orange
Clémentine

Ananas
Mangue

Rhubarbe
130g

2 fois /jour

Boeuf
Veau

Dinde
Porc

Agneau
Cabillaud
Saumon

Lotte
Colin
Sole

Jaune d’oeuf
20g midi

Petites pâtes
Riz et blé

(Bien cuits)
Semoule
Tapioca

Pain
Morceaux fondant de

pomme de terre
5 c à s (20g) 1 fois/jour

Cacao
Biscuits

1 biscuit /jour

12-24 mois

Yaourt
Fromage blanc

Petit-suisse
2 fois / jour

Légumes cuits et crus
Chou, Chou-fleur...

Poivron
Aubergine

Asperge
Céleri

Concombre
Navet

Potiron
Champignon

Crudité
250g 1fois /jour

Fruits cuits et crus
Fraise

Framboise
Cassis

Orange
Clémentine

Ananas
Mangue

Rhubarbe
150g 2 fois/jour

Oeuf entier
Fruit de mer (crabe,
crevettes, moules...)

30 à 40g midi

Petites pâtes
Riz et blé
Semoule
Tapioca

Pain
125g 1 fois/jour

Noix
Noisettes
Amandes

Miel
Poivre
basilic
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Les nutriments indispensables pour votre bébé

Le lait maternel et le lait de suite 
contiennent tous les nutriments utiles 
au bon développement de votre 
bébé. Ils renferment des protéines, des 
glucides, des lipides, des vitamines, des 
minéraux... Quand votre bébé grandit, 
ces nutriments sont apportés par 
une alimentation variée et équilibrée. 
Voici dans le détail l’utilité de chaque 
nutriment dans la croissance de votre 
enfant.

ATTENTION : Entre 6 mois et 3 ans, un 
bébé à besoin de cinq à six fois moins 
de protéines qu’un adulte.

Les boissons sucrées et les jus de 
fruits, à toute petite dose
L’eau est la seule boisson indispensable 
à votre bébé. Cependant, les jus de fruits 
peuvent être proposés de temps en 
temps pour élargir sa palette de goût.

Globalement, on retrouve dans un jus 
de fruit frais les nutriments des fruits : 
minéraux et vitamines notamment, 
à condition qu’il soit bu juste après 
avoir été pressé. Il existe des jus de 
fruits et des boissons fruitées issues 
de l’alimentation infantile qui sont 
adaptées aux besoins spécifiques des 
enfants en bas-âge, contrairement aux 
jus de fruits et boissons de l’alimentation 
courante. Vous pouvez lui en proposer 
occasionnellement : ils ont l’avantage 
d’apporter de l’eau et des vitamines. Les 
boissons très sucrées tels que les sodas 
ou les sirops ne 

présentent aucun intérêt nutritionnel. 
Ces boissons sont donc à éviter !

Le zinc, un oligo-élément essentiel 
pour la croissance
Le zinc est important pour le 
développement des défenses naturelles 
et intervient dans de nombreuses 

réactions enzymatiques... Cet oligo-
élément, essentiel pour une croissance 
harmonieuse de votre enfant, se trouve 
notamment dans les viandes, les 
laitages mais aussi les céréales.

Le zinc est essentiel pour la croissance 
du bébé, même s’il n’est présent qu’en 
faible quantité dans le corps.

Les glucides, le carburant de 
l’organisme
Les glucides fournissent de l’énergie 
dont notre corps a besoin au 
quotidien pour bien fonctionner. 
Les aliments contenant des sucres 
naturellement présents – fruits, 



céréales, lait, légumineuses... – sont à 
consommer chaque jour. En revanche, 
il est recommandé de limiter la 
consommation de sucres ajoutés, 
comme dans les gâteaux ou le chocolat 
par exemple !

Les fibres : des glucides complexes 
non digérés
Les fruits et les légumes sont intéressants 
pour leur richesse en vitamines et en 
minéraux... mais pas seulement : ils 
contiennent aussi des fibres.

C’est une des raisons pour lesquelles ils 
doivent être consommés tous les jours. 
Attention cependant à certaine fibre 
parfois mal tolérée comme le chou par 
exemple. Les légumes secs (lentilles, 
pois cassés, pois chiches...) apportent 
de grandes quantités de fibres, mais ils 
peuvent n’être introduits qu’à partir de 
18 mois.

Les fibres entre autres permettent à 
l’organisme, une bonne élimination des 
déchets.

Les lipides, très utiles pour 
l’organisme
Les graisses (ou lipides) sont des 
nutriments très énergétiques qui sont 
indispensables au développe¬ment 
de l’enfant. En particulier, les Acides 
Gras Essentiels (AGE) dont l’acide alpha-
linolénique (AAL) important pour la 
formation du cerveau. Votre enfant 
les puise dans le lait maternel ou le 
lait infantile dans les premiers mois 
de vie, puis également dans les huiles 
végétales, les poissons gras comme 
le saumon (oméga 3, bon pour le sys-
tème cardio vasculaire) ...

Les protéines ont de nombreuses 
fonctions dans l’organisme
Les protéines du lait maternel ou 
infantile sont impliquées dans la 
croissance et le développement 
des muscles du bébé. Quand son 
alimentation est diversifiée il trouve 
d’autres sources de protéines dans la 
viande et le poisson notamment. Il doit 
cependant consommer ces aliments 
en quantité adaptée car ses reins sont 
encore immatures.

Les protéines sont des constituant 
des tissus de l’organisme comme les 
muscles ou encore la peau. 

Le calcium, un minéral important 
pour le développement des os
 Le calcium est présent majoritairement 
dans le lait maternel ou infantile, le 
fromage, les yaourts, et tous les produits 
laitiers en général... Il est indis¬pensable 



à la croissance de votre enfant car il 
con¬tribue au bon développement de 
ses os.

Jusqu’à ses 3 ans, votre enfant a besoin 
de 500mg de calcium par jour. 

Le fer, un oligo-élément important 
pour le système immunitaire
Quand tout va bien, votre bébé naît 
avec une réserve de fer que vous lui 
avez transmise pendant la grossesse. Il 
doit ensuite faire ses propres stocks : le 
fer est présent dans le lait maternel, le 
lait infantile, la viande, les céréales...

Le fer est un oligo-élément    
indispensable à l’organisme. Il est 
impliqué notamment dans la formation 
de l’hémoglobine, protéine qui se 
trouve dans le sang et apporte l’oxygène 
aux cellules. Il est indispensable 
au fonctionnement du système 
immunitaire de l’enfant et participe à 
son développement cérébral et cognitif.

Le magnésium pour la santé des os
Le magnésium contribue au 
développement des os. Mais ce n’est 
pas tout : il est également important 
pour le métabolisme énergétique et la 
fonction musculaire.

Parmi les aliments riches en 
magnésium, on trouve les féculents (les 
légumes secs, les céréales complètes, 
les pommes de terre…), les légumes 
(épinards, avocat…), les fruits secs 
(figues, dattes…), mais aussi le persil 
et… le cacao ! Le seul fruit frais qui 
contienne une quantité appréciable 

de magnésium est la banane. Les eaux 
minérales en contiennent également.

Le phosphore, un minéral 
indispensable pour la santé des os
Le phosphore est présent dans de très 
nombreux aliments. Grâce à des repas 
variés et équilibrés, votre enfant n’en 
manquera pas au cours de sa croissance. 
Ce minéral est important notamment 
pour la structure des os.

Après le calcium, le phosphore est le 
minéral le mieux représenté dans le 
corps humain. 

Parmi les aliments les plus riches en 
phosphore, on retrouve : les oeufs 
et les produits laitiers, les poissons, 
les légumes secs, la viande, le riz, les 
pommes de terre...

La vitamine A pour le système 
immunitaire
Avez-vous déjà entendu parler de la 



vitamine A ? Votre bébé en a besoin, 
notamment pour son système 
immunitaire. On trouve de la vitamine 
A dans le lait maternel et infantile, le 
jaune d’œuf, les carottes, le melon, le 
potiron, les abricots, les épinards… 

Cette vitamine est indispensable pour 
une bonne vision.

La vitamine C aide l’organisme à 
lutter contre les infections
Où la trouve-t-on en grandes 
quantités ? 
Dans les fruits et légumes ! La vitamine 
C est nécessaire pour le fonctionnement 
du système immunitaire de votre enfant, 
elle permet une meilleure absorption 
du fer et protège les cellules par son 
activité antioxydante... Une précieuse 
alliée pour votre enfant !

Comme la plupart des vitamines, la 
vitamine C ne peut pas être fabriquée 

par l’organisme. Elle doit donc 
nécessairement être apportée par la 
nourriture, et en l’occurrence par les 
fruits et légumes. Parmi les plus riches 
en vitamine C, on retrouve : les agrumes, 
le cassis, les kiwis, le chou, le persil, les 
poivrons, la tomate, les haricots verts, 
etc... .

La vitamine D, essentielle pour 
construire des os solides
La vitamine D est très importante pour 
votre bébé. Elle lui permet de construire 
et de maintenir des os solides. Elle lui 
sert aussi à construire ses défenses 
naturelles.

La vitamine D est présente surtout dans 
les pois¬sons gras, mais également 
en moindres quantités dans certaines 
viandes, le jaune d’œuf, le beurre, les 
champignons... 

Les vitamines B : une grande famille !
Il existe 8 vitamines du groupe B et leurs 
propriétés sont nombreuses. Certaines 
sont impliquées dans le métabolisme 
des nutriments énergétiques (glucides, 
lipides, protéines), d’autres sont 
impliquées dans le développement du 
système nerveux. 

Les différentes vitamines du groupe B 
ont diverses sources alimentaires. Le 
meilleur moyen de couvrir les besoins 
en vitamines B de votre enfant est de 
lui apporter une alimentation variée et 
équilibrée, avec des fruits et légumes, 
de la viande, du poisson, des œufs, des 
produits laitiers, des céréales… 



Les enjeux de l’alimentation

Manger, ce n’est pas simplement mettre 
des aliments dans sa bouche. Mais c’est 
un acte complexe, chargé d’émotions 
diverses. L’ambiance dans laquelle les 
repas sont pris, le lieu, les conditions, 
sont déterminantes. L’adulte nourrit 
l’enfant d’aliments mais aussi avec de 
nombreuses valeurs rattachées à ces 
aliments. Ces dernières imprégneront 
donc l’enfant pour toute sa vie.

Du côté des parents :
Tout commence par le 
sein ou les biberons. A 
la naissance, le bébé est 
doté d’un comportement 
inné pour s’alimenter par 
la succion. Les premières inquiétudes 
maternelles surgissent alors : « Mon bébé 
va-t-il assez manger ?» « J’ai peur de ne 
pas avoir assez de lait… » « Et si mon lait 
n’était pas assez nourrissant ? »

La qualité des premières prises de 
biberons ou tétées est déterminante 
pour le développement psychique 
de l’enfant. Les contacts corporels, les 
paroles, les regards ou les bercements 
constituent autant d’éléments sécurisants 
pour l’enfant. Ces derniers réunis, lui 
permettront d’aborder les repas avec 
plaisir et sérénité.

Vient ensuite la période de la diversification 
des repas, le goût se développe, les refus 
alimentaires se verbalisent. A ce stade, 
la mère ne doit pas interpréter ce refus 
comme un rejet de sa personne mais 

comme une prise de position de l’enfant, 
un début d’individuation (séparation 
symbolique entre l’enfant et ses parents), 
ce qui est normal ! 

Un refus ne doit pas être vécu comme 
un échec mais comme le début d’une 
future réussite : l’acceptation d’un 
nouvel aliment. 

C’est également la période pendant 
laquelle l’alimentation se joue 

comme un « élément 
de négociation ou de 
chantage ! » : « Si tu ranges 
ta chambre, tu auras ton 
gâteau préféré ! si tu ne 
finis pas ton assiette tu 

n’auras pas de dessert ! » 

Mais au-delà de tout cela, l’alimentation 
participe à la prévention de la santé. Elle 
a un rôle fondamental dans la santé du 
futur adulte. Et apprendre à un enfant 

« Mais au-delà de tout cela, 
l’alimentation participe à la 
prévention de la santé »



les bonnes habitudes dès le plus jeune 
âge, c’est lui donner les clefs pour se 
constituer un bon capital santé. 

Du côté des enfants :
Les enfants ont la sagesse du ventre ! 
Ils suivent spontanément et très 
naturellement les indicateurs 
physiologiques leur signalant qu’ils 
ont faim ou qu’ils sont rassasiés. Ces 
indicateurs physiologiques sont : la 
faim, l’appétit, le rassasiement, la satiété. 

La faim : C’est une sensation qui est 
déclenchée par une baisse du taux de 
sucre dans le sang et le cerveau. Elle 
signale qu’il faut manger, cela nous 
empêche de mourir de faim. 

Nos journées sont rythmées par trois à 
cinq repas par jours. Mais la sensation 
de faim peut être conditionnée. Par 
exemple, penser que c’est l’heure de 
manger peut déclencher une sensation 

de faim.
L’appétit : Il conditionne le plaisir de 
manger. Il s’agit du désir ou de l’envie 
de manger un aliment qui provoque un 
plaisir sensoriel.

Le rassasiement : Il marque la fin du 
repas. 
L’envie et le plaisir de manger 
disparaissent lorsque l’estomac est 
plein. L’estomac à la naissance n’est 
pas plus gros qu’une noix. Il passe à 
200ml entre 6 mois et 1 an et atteint 
progressivement 1300 ml environ à 
l’âge adulte. C’est pourquoi les volumes 
consommés par un enfant sont faibles 
et les repas plus fréquents.

La satiété : C’est l’état de non faim entre 
deux prises alimentaires. La mastication 
est le facteur qui va déclencher la 
satiété. Le repas doit durer suffisamment 
longtemps pour que le cerveau envoie 
un message de satiété à l’organisme. 
S’il n’y avait pas de tels messages nous 
ne cesserions pas de man¬ger. C’est 
pourquoi il est recommandé de manger 
lentement et que la durée d’un repas 
soit d’environ 30minutes.

Après la phase de digestion, l’état de 
satiété disparait c’est alors que la faim 
réapparaît. 

En résumé, Il est inutile de s’inquiéter 
lorsqu’un enfant ne finit pas son 
assiette. En revanche, il faut veiller à 
ce qu’il ne refuse pas certains aliments 
pour finalement manger une double 
part de dessert.



La néophobie alimentaire ou le mythique : 

Je n’aime pas ça !
La néophobie alimentaire est une peur 
panique de tout ce qui est nouveau 
dans l’assiette. Cela 
tou¬che les aliments 
inconnus, mais aussi 
les aliments connus 
présentés sous une 
forme différente de 
celle dont l’enfant à l’habitude.

La néophobie alimentaire fait partie 
du développement normal de l’enfant. 
Elle débute vers l’âge de 18 mois à 6 
ans. Avec un pic vers l’âge de deux 
ans, autrement dit en pleine période 
d’opposition ou l’âge du NON. Pendant 
cette période, l’enfant a donc peur de 
tout ce qui est nouveau. Cette peur 
est irraisonnée et irrépressible (on 
parle bien en l’occurrence de phobie) 
et forcer l’enfant à manger ce qu’il ne 
connait pas, revient à lui faire violence ! 

Alors tout cela n’est pas facile à vivre 

pour les parents… mais il y a une 
parade ! En effet comme l’enfant a peur 
de tout ce qui est nouveau, l’astuce 

est d’anticiper cette période 
en variant au maximum les 
repas avant la survenue de la 
néophobie.

Autrement dit, plus l’enfant 
aura goûté de choses avant, 

et moins il aura peur de ces aliments 
puisqu’il les aura déjà mangés et 
appréciés. La deuxième astuce est de 
lui proposer les aliments inconnus 
sous des formes différentes. Ainsi les 
légumes peuvent être présentés sous 
formes de nuggets ou de lasagnes. Le 
porc et le veau sous forme de boulettes, 
le fromage en gâteau etc…

Sinon, la meilleure des astuces pour 
apprivoiser des plats inconnus, c’est 
encore de participer à leur fabrication. 
Un enfant qui est invité à s’impliquer 
dans l’élaboration des repas, mais aussi 

 « Pendant cette période, 
l’enfant a donc peur de tout 
ce qui est nouveau »

pendant les courses 
(choix des ingrédients 
pour la recette), 
aura plus facilement 
envie de manger. 
L’alimentation, le goût, 
la satiété sont aussi des 
apprentissages que 
l’enfant va découvrir en 
grandissant. 
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LA PETITE ENFANCE SUR L’AIRE CANTILIENNE

     QUEL MODE DE GARDE 
INTERCOMMUNAL ?

Contact : 03 44 60 93 38

Contact : 03 44 58 21 35
inscription sur dossier à télé-

charger sur le site www.ccac.fr 
rubrique petite enfance

Contact : 03 44 54 40 11
Pour les inscriptions renseignements sur 
le www.ccac.fr rubrique petite enfance

Ces structures Petites enfances sont gérées par 
la Communauté de Communes de l’Aire Cantilienne, 

elles sont complémentaires des structures municipales et privées existantes sur le territoire.


